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qucie m'effore y de recogoiJre: toutes

chfofes etant fpa es, ie f*s enuoyc k 4Man- i
haté , ol*demeure le Gomuerneur de tout le de
pays ,itme receut fort humainemeni, i1 me de
donna '»n babit, & pu me - c mno»ter dans m
.>ne barqse ,qui a trauerfè l' Ocen au milieu de

e l'Uyuer, ayant reafchéen.4ngleterreic en
me m dasY»ne autre barque de Charbonnier, de
1» ,$ M>ort aPo en baee retCgne, aUec »n bon-
net de nuiaen tefre., &dans tindigence de hb
toutes chofes,en la nefmefaçonqueY'ou6 ar-a
rzuafes | S. Sebafties: mas nonpas degout: ar
tant d'» fecond naufrae. he
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Voicy encore vnc autrelettre, que l
Pere a eferite a vne perfonne qui luy,
portoit plus d'enuieque de co;mpaffion,
& qui auroit·bien fouhait 4catre fen id
compagnon de fortune.
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Enfn mes pecheWm'ont rendu. indie bi

de mourir parmy les Iroquo Us Ieñgncor, m
& Dieu 'veille que ce foit pour m'amander,> nc
pour le insi2 je recognoy comme Y>ne grand

faueur. de ce qu'il a -oulu que i'aye endure fï
guelque chofc:ie dje acn auec reJfntimcnb n


